
       WILLI BÖHNE, étudiant en chimie à Fribourg (Forêt Noire),  
 Né le 11/04/1895 à Elberfeld 
Mort le 24/10/1914 près de Lille 

 
Le 14 octobre 1914, 
Chers Parents, chers frères et sœurs, 
En ce moment même, je me trouve dans une grange, couché sur la paille, en train 
de digérer le très bon repas qu’on nous a servi de la roulante. Je savoure un de 
cigares qu’on vient de nous offrir comme cadeau. Mais… 
 
Le 20 octobre 1914, 
Voilà une grande pause, mais cela ne veut rien dire, pas plus que ces quelques 
lignes. Voilà ce que je voulais vous dire. Mais la pause de midi est finie et nous 
allons nous remettre au travail. Quel travail ?, allez vous demander. Si vous voyiez 
cela ! Nous sommes de véritables taupes ; car nous creusons des tranchées pour 
empêcher les Anglais de percer nos lignes. Ainsi nous faisons des choses 
complètement nouvelles pour nous. Mais nous les faisons volontiers. Nous 
essayons aussi de nous installer au mieux, nous construisons des abris où, la nuit, 
nous pouvons nous reposer et qui nous protègent contre les éclats des shrapnells. 
De temps en temps, nous buvons un verre de vin, car nos patrouilles nous ont 
amené un bon nombre de bouteilles de rouge. - 
Je me permets de finir la lettre que votre cher fils et frère avait commencée. Il est 
désormais incapable de le faire lui-même, car il est blessé. Je me permets de vous 
en informer pour que vous vous prépariez au pire. Attendez-vous à une issue 
fatale. La balle qui a atteint notre héros l’a malheureusement touché 
mortellement. Veuillez trouver du réconfort dans l’idée qu’il est mort de la plus 
belle mort en se sacrifiant pour sa patrie. 
    Cordialement. Un fidèle camarade 
 

 


